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/./~ ANDREA della. COR!f, : PAISIELLO (forino. Bocca, 1922. In-12, 350 pp.). 

· r .. li'vre a le grand mérite d'être la première biographie critique t la •, , d VC , . , , · · . e prem1ere etu e 
d. , 8 ... ~ble consacrée à Pa1S1elfo et à son œµvre. Il .présente .les lacunes et l' t l . en ~.. • . ,.

1 
l . 1-1 au eur e sait 

·mieux q~~ perso?ne _pu1squ 1, P a1~e coupabl~ ~s 5:1 préface. Sachons-lui gré de ce qu'il 
noùs donne et d a~oir raconte la vie ·de son heros, simplement, saris redondance, sans ces 
iouaQies hyperboliquès qui gâtent trop souvent les meilleurs travaux musicologiques· dè 
nos·c~~frères italiens. M. della Corte n'à pu lire toutes les partitions de Paisiello disséminées 

. aux qua:tre coins du monde ; aussi ne parle-t-il que de celles qu'il a examinées.; il n'a pu 
faire dèSfouilles d'archives à Paris, à Pétrograd, etc.; du moins laisse-t-il de éôté les anecdotes 
courantes et ~• en tient-il aux_ sources sérieuses. Ce livre fort intéressant apporte vraiment . 
quehiue chose de nouveau à la connaissance de la musique de théâtre au xvme siècle. Sou­
haÎton's. que M. della Corte continue ses recherches et nous donne dans dix ans une, nouvellé 
édition de ·soil livre considérablement augmentée . 

.. Tel qu'il est, cet ouvrage, qui méritait une présentation plus luxueuse, a coûté à son auteur 
une somme de travail considérable. Il est -elair, sobre, attrayant, nourri de faits et d'obser::. 

• ' • 1 ' 

varions-judicieuses. Nul doute qu'ap.rès l'avoir lu beaucoup d'_amateurs ne se mettent en quête 
des partiti6n_s de Paisiello, au moins du .petit ,nombre de celles qui ont été rééditées, avec 
le d-ésir de mieux co!lnaître ce grand artiste dont le rire sonnait si clair aux oreilles de Stendhal 
qu'il avait d'abord peine à trouv-er gaie la musique ·de .Rossini. 

H. P. 

w.a SCHŒNBERG -: HARMONIELEHRE (3° édit~ revue et augmentée. In-8°, ,xn et 
516 pp. Vienne, 1922: Universal Edition n~ 3370). 

Le Traité l H~rmonie de Schœnherg, présentement réé~ité, n'est nullement révolution­
naire par ses conseils : il ~e l'est. ·que par son postulat qui professe que l'harmo~ie est en 
Pel'{létuel devenir, qu'elle n'a point, par conséquent, de lois éternelles ni de canons immuables 
auxquels rapporter « le bien et le mal » harmoniques, qu'elle n'offre enfin que des règles utiles 
mais variables avec les époques ~t avec les ~réateurs. Devant les formes harmoniques ~chœn­
b - · / · l l · h · lui apparaît erg est comme 1~ linguiste en présence_ du langage écnf : e angage . armomq~e , 
comme une activité intellectuelle toujours en bouillonnement ; asservi au pouvoir des pédant~, 
ce langage relève, en fin .de compte, du domaine.de l'instinct. Les traités habituels d'h~nno~•e 
sous-entendent que le langage musical- est cristallisé, ce qui est vrai pour eux en _fait, pms­
qu'il ' · · · . · f , · is fixée. Mais d'autres · , s n envisagent que la langue classique, dont la orme est a 1ama_ -
formes, pense Schœnberg sont possibles légitimes, néce;saires~ · ·. l 

A ·' , •' . ' • , d S h b r ne diffère pas essentle -
l 

u r~te, pour 1 ènse1gnement pratique, le Traite e c œn e g . , - · , , bli 
ement des tra't, d' , .. s· h ., . . Schœnberg annule -la difference qu eta t 
l 

_ 1 es or maires. 1, en t eonc1en, i.lft- • a fradit' la . • · ·1 l · t' nt comme p~ogue ; mais , . · . •on entre consoaance et la dissonance, 1 a mam ie . . . ,. 
loin 'de . , l · . · . · d' d' r yaume mterdit, 11 l mcorpore . , presenter a dissonance comme-la reme mau ite un ° 
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